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RÉSISTANCE 
 

 

Alex et Robin sont dans leur entrée d’immeuble. Ils regardent toujours autour d’eux 
comme s’ils étaient traqués. 

 

Alex : Tiens, pendant que nos mère papotent. 
 

Il lui donne des articles.  

 

Alex : Cache-les sous ton lit. 
Robin : Ma mère regarde tout le temps sous mon lit. 

 

Alex grogne tout en lui reprenant les articles, puis il lui en montre un. 
 

Alex : 150 étages. 

Robin : Quoi ? 

Alex : Un jour il y aura des immeubles à 150 étages. 
Robin : Ça veut dire quoi ? 

Alex : Qu’on va être remplacé par des robots, on aura des puces dans les veines. 

Robin : (horrifié) Des puces ? 
Alex : Et il n’y aura plus de pommes. 

Robin : Mais j’adore les pommes, moi ! 

Alex : Elles viendront toutes de loin, m’a dit mon père. Bouffe en comprimés 
Robin : Comme des médicaments ? 

Alex : On ne mangera peut-être qu’une fois par mois, un seul comprimé dans la bouche et 

t’as plus faim. Les autoroutes passeront au-dessus des maisons. 

 
Robin regarde le plafond, horrifié. 

 

Robin : Tout ça, c’est… ? 
Alex : Pour notre bien. 

Robin : Mais on ne peut vraiment pas leur confiance.  

Alex : Bonne nouvelle, j’ai trouvé un nom à notre mouvement. Ton grand-père t’a parlé 
de la résistance ? 

Robin : Non. 

Alex : Histoire, guerre, je n’ai rien compris, mais c’est le nom de notre mouvement. 

Robin : Résistance ? 
Alex : On doit résister ! Leur faire comprendre qu’on ne participera pas à leurs trucs. 

Sans nous ! 

Robin : Sans nous ! (horrifié) Oh non ! Plus de pain au chocolat ? 
 

Alex fait non. 

 

Robin : Croissants, pains aux raisins, chouquettes ? 
Alex : Tu pourrais manger du plastique, si tu veux.  

Robin : Du plastique ? 

Alex : Les poissons en mangent un max. 
Robin : Et c’est bon ? 

Alex : Ils en meurent ? 
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Robin : Ça veut dire quoi ? 
Alex : Que si on ne fait pas gaffe, tous les légumes vont être de la même taille.  

Robin : Pourquoi ? 

Alex : Plus simple, il paraît. 
 

Robin grimace, Alex lui montre un autre article. 

 
Alex : Regarde, dans certains pays, il les passe dans une machine et si les pommes sont 

trop grosses, ils les jettent. 

Robin : Quoi ? 

Alex : Ou trop petites. Ou les légumes pas beaux. Et tout est sous plastique. 
Robin : Encore ? Qu’est-ce qu’ils nous ont fait là ? 

Alex : Un mauvais coup. Comment va ta sœur ? On peut compter sur elle ? 

Robin : Elle y met le paquet, ne veut rien entendre. (Imitant une gosse de 2 ans) Pa-pa ! 
Ma-man ! Zou zou, za za. 

Alex : Super ! Il faut qu’on les ignore le plus longtemps possible. T’as réussi à parler 

à… ? 

Robin : Deux garçons dans ma classe. 
Alex : Continue, il faut qu’ils en rajoutent aussi. 

Robin : Quand ils voient leurs parents, il leur tourne le dos ou font les idiots. 

Alex : Génial. 
Robin : Tu veux que je te donne une baffe ? 

Alex : Inutile, nos mères ne nous regardent pas. 

Robin : (prend le bras d’Alex, horrifié) Oh non. 
Alex : Quoi ? 

Robin : Plus de carambars ? 

Alex : (fait non de la tête) Ils n’arrêtent pas de dire que c’est mauvais pour les dents. 

Robin : Mais ils nous en veulent, ce n’est pas possible. Plus de guimauves, de barbes à 
papa ? 

Alex : Arrête de penser bonbons, pense plutôt à ta sœur.  

 
Robin s’éloigne. 

 

Alex : Où tu vas ? 
Robin : Je dois aller aider ma mère à remonter les courses à la maison. 

Alex : Oh là là, toi aussi maintenant ! 

Robin : Je vais tout faire tomber. 

Alex : Super. 
Robin : Elle va comprendre qu’il ne faut rien me demander.  

Alex : Peut-être que ça ne va pas suffire, qu’on va devoir faire des panneaux. 

Robin : Des panneaux ? 
Alex : Quand les adultes ne sont pas contents, ils marchent dans la rue avec des 

panneaux. 

Robin : (revenant vers Alex) Ben faisons pareil… parce que, moi, je ne suis pas content ! 

Alex : Il va falloir qu’on trouve un slogan. 
Robin : Qu’est-ce que c’est que ça ? 

Alex : Pas clair, je crois que c’est une phrase importante. 

Robin : Comme, euh… comme  J’aime trop les carambars ? 
Alex : Pourquoi pas ?  

Robin : Pas touche à mes glaces à la vanille ! 
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Alex : T’en fais pas, on leur fera comprendre que…  
Robin : Si c’est pour faire ce qu’ils font… 

Alex : Ils peuvent se débrouiller tout seuls ! 

 
Alex donne un coup de poing à Robin. 

 

Robin : Aïe ! Qu’est-ce que tu… ? 
Alex : Nos mères arrivent avec… 

Robin : Oh zut, avec le gardien en plus ! 

Alex : Tu vas voir, elles vont encore nous demander de les aider ! Grimpe sur mes 

épaules, faisons les idiots… 
 

Robin grimpe sur les épaules d’Alex, fait de grands gestes complètement idiots. 

 
Alex : Mon grand-père m’a prévenu, remarque.  

Robin : Et si je me mettais à chanter ? 

Alex : Il me dit souvent que… 

Robin : Dépêche-toi car elles vont nous attraper ! 
Alex : Que le monde n’est plus ce qu’il était ! 

 

Ils partent dans la direction opposée de leurs mères. 
 

FIN  


